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liKH FAMILLES CANADiKNNKS, 4Q

TIT —Dor.iiAnn kt ses Compaonons.

CVst en 1060 qu'nn Jcun.^ hommi', DoUunl dm Onn.iiux se mot à la ttH« ih soizo fom-
paoriions friirra.M, .'t l'oriii.- uvcr oux lo ^ciu-r.'ux <l..ss<-iii (r„ll,.r ù lu n'iicontro d'un «niud
parti ainxiuois, (jui «levait l.i.'iitot roinlr" sur Monln'al, TioiN-Uivièivs et Qm'hc,'. Avtml
d'aller uffronttT coumg.'U8t'in»'ut lu mort, toun ich jt'uiioN brav.-H M'ai)i.i(). li..|it ivlii-ii.us.'.

m.'ut des sacremouts, ut on p.f.aence dos Suints Autols s'oiiffaKont pur un «ornient Nojounol
A 110 domanderotà n'accoptor auciui quartior, ot à .onihattiv jumiuVi lour dornior Koiiiil.(

do vio.

Trois oonts 7ro(iuois dosoondaiont alors la riviôro dos Outaouais, pour rojoi-.idn) un
autre parti do 0= -q oonts aux îles du Rioholiou, ot londro tous onsomblo sur les Trois- Kivièros
ot sur Quélioo.

Dollard Ion roiuoniro au pi.'d du Loni-' Sault, sur la riviôro doMOulaouais, à huit ou dix
liouos au-dossuM do rilo do Montroal. (a) Il y rantouno sa p.tito Iroupo, A y on -ni^o lo
oonil)at oontro «-..s trois oonts onn.'mis, ibrtifiôs par l'arrivôo soudaine dos «inci «vnts autres
Iro(|uois <lu IvM.holieu. Ainsi assiéués par huit oonts ."un.'mis, los dix-sopt bravos Franvais
so battent eonnne des lions, se «lél'en<lent à .oui) 'l«' l>istolet et d'épée, avo<- une ardeur do
courage et d'intréj)idi(é <]ui étonne ••es l)arbiires.

Il était oopondant impossi))le (|u"un si i>etit noniJ»ro do bravos pût lonsftomps résister, ot
c'était une nécessité pour eux <lo tomber e„liu au milieu d'un si affreux caniayo. Aînés
huit jours do résistance lu brave Dollard ro^-u le couj» morte!, mais la mort de ce héros, loin
d'ébranler lo couraj.-o do ses conipa;;-nons, sembla les avoir rendus plus audacieux et plus intré-
pides. Cha.iin d'eux enviait une mort si j,dorieuse, lorsque los Iroquois, renversant la porto
du ibrt, y .'utront en ibulo, et voient fondre sur eux 1." petit nomlm- de Franvais qui restaient
encore. L'épée d'une main, le .outeau de l'autre, ce.s braves j.'unes uvns frappent do tontes
parts avec une telle ard.-ur (pie l'ennemi perdit jus<pi'à la pensée de faire des prisoiniiors,

<1 ^0 défaire au plus vite do ce petit nombre do combattants qui on mourant les mena-
'nne di'struction générale, s'ili no so hiitaiont de les exterminer.

•'C de cotte résistance, les Iroquois se retirèrent au plus tôt, et toute la colonie

ons retrouvé, dans los minutes du gi-offe de Montréal, lo testament do la plupart
^^

.
ï>-àss(' lo 10 avril 1(U!0. Une clause entre autres se lit comme suit :

"Uésn-ant aller on parti de «'uerro avec lo Sieur Dollard, pour courir sur los Iroquois, et
ue sachant comment il plaira à Dieu de disposer de nui personne dans ce voyage, j'institue,
en cas do mort, un héritier uni» jrsel de tous mes biens, à la charge de faire célébrer, dans
la paroisse do Ville-Mario, quatre grand'messos et d'autres pour le repos de mou Ame."

Itecueillons avec respect et conservons avec amour les noms de ces héros canadiens :

COMPAONO.VS DE DOLLARD DES OrMEAUX.

Tacquos Brassier âgé de 2ô ans
Jean Tavornior «//V La Hochotière " 28 "

Nicolas Tillomont •' 25 "

Laurent Hébert dit Larivièie " 2*7 "

Alonie DeLestres " 3^ «

(a) Aujourd'hui Carillon.


